
13

celle venue de l'au delà, reléguée dans les zones éthérées, mais

celle sortant du fond de leur 6tte et exprimant ce qu'il y a de

meilleur en eux-mêmes : le type d'une société de raison, ou en

réalité tons les hommes pourraient ttaitre et demeurer libres et

égaux en droit, et s'affranchir de toutes les erreurs, et nous avons

asaez de foi en l'âme humaine pour croire qu'il ne lui est pas

possible d( repousser toujours la vérité et la justice. Un jour

vient ou ilfaut qu'elle se renie. {Applaudissements).

Mon opinion se trouve corroborée par Monsieur Victor O.

Diard, le président général de l'Alliance Scientifique des deux
Amériques lorsqu'il écrivait :

La diffusion de la science qui se démocratise et élargit l'esprit de

Patriotisme, jusqu'à faire espérer la Pacification Universelle, a tou-

jours intervenu d'une manière continue, aans la marche, économi-

que, morale et sociale du monde entier ; la science transforme le

monde parce qu'elle est la conséquence rationnelle des Lois décr a, r-

tes par les chercheurs, soit, les savants dans leurs laboratoires, ou Us

inventeurs dans leurs cabinets ; une idée comme une découverte, peut

s'implanter demain dans le domaine public.

La science fournit à l'esprit des joies intellectuelles sans nombre,

et fonde aussi la notion essentielle à l'organisme social de la solida-

rité et de la fraternité, elle seule possède la force morale nécessaire,

pourfonder la dignité, le respect de la personne humaine.

Elle lais:c donc derrière elle. l'orgueil du savoir aristocratique

des temps passés, qui n'était que l'apanc^c des favorisés du sort ; en

démocratisant (a science, nous allons vers l'égalité des peuples, en sa-

pant les préjugés par leur base.

Comme l'a dit Renan, tous les efforts de l'esprit humain, doivent

être liés en faisceau, le philosophe, l'historien, le philologue, le phy-

sicien, le mathématicien, le critique, l'astronome, le naturaliste, l'éco-

nomiste, le jurisconsulte, le sculjdeur, le peintre, le musicien, etc.,

peuvent s'appeler confrères. {Assentiments).

C'est dans ce milieu qu'est la fécondité du génie de la science, de la

Pensée, du travail, de tout l'outillage intellectuel dont la nature nous

a pourvu ; et c'est vers ce but altruiste que se concrète et tendent tous

les efforts de VAlliance Scientifique Umversclle en réunissant tous

les hommes de pensée dans le faisceau de Renan. {Applaudissements)

Il me serait difficile d'ajouter quoi que ce soit à cette formul*!

si claire de notre but et de notre espoir.


